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ABSTRACT Dry deposition velocily measurements of 502 ami NO2 over a deciduous for-
est, a carrot field and a snow surface are compared with estimates obtained from the dry
deposition module in the regional Eulerian Acid Deposition and Oxidant Model (ADOM).
The comparison with measurements taken in the faîl ami winter shows large model overes-
timates, sometimes as large as a factor of S. The NO2 estimates areparticularly poor ami
support existing evidence that models that employ the constant flux assumption forNO2 are
inadequate. The canopy ami the snow surface resistances are the largest contributors to the
total resistances for 502 ami NO2, except for situations in which some of the snow turns
into liquid water, when the aerodynamic resistance becomes important.

Increasing the magnitudes, taken from measurements, of the ADOM original valuesfor
the stomatal, cuticle, groumi and snow resistances ami decreasing the NO2 mesophyll re-
sistance and the Leaf Area Index (LAI) yield improved model results, particularly for S02,
reducing the error I,y almost a factor of S at times. The new estimates comparefavourably
with those from a model that includes Wesely’s canopy resistance parametrization. Over
snow the NO2 estimates are improved iy as much as a factor of 6. Observed deposition
velocities for 502 vary from 0 to 0.65 cm ~—2 over a deciduous forest, ~3~ 0.60 cm
over a carrotfield and are generally less than 0.05 cm s

2 oversnow.

RSUM On compare les mesures de la vélocité des dépôts secs de 502 et de NO
2 sur

une forêt d’arbres à feuilles caduques, un champ de carottes et une surface de neige, à
des estimés du module de dépôts secs dans le modèle régional ADOM (Acid Deposition
ami Oxidant Model). La comparaison entres les mesures prises en automne et en hiver
montre des grandes surestimations du modèle, parfois par un facteur de S. Les estimés du
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NO
2 sont particulièrement pauvres et supportent la présumption actuelle que les modèles

qui emploient l’hypothèse d’un flux constant pour le NO2 sont inadéquats. Les résistances
du couvert et de la surface de neige contribuent le plus aux résistances totales du 502 et
du NO2, sauf lorsqu ‘une partie de la neige se change en eau liquide, quand la résistance
aérodynamique devient importante.

On peut améliorer le modèle en augmentant les intensités, provenant des mesures, des
valeurs originales ADOM des résistances despores, des cuticules, du sol et de la neige et
en diminuant la résistance mésophyle et le rendement de l’indice LAI (LeafArea Index),
particulièrement pour le S02, réduisant l’erreur par près d’un facteur de 5. Les nouveaux
estimés se comparentfavorablement avec ceux d’un modèle qui indu la paramétrisation de
la résistance du couvert de Wesely Sur la neige, les estimés du NO2 sont améliorés par
autant qu’unfacteur de 6. Les vélocités de déposition observées pour le S02 varient de 0
à 0,65 cm r au-dessus d’une forêt à feuillage caduc, de 0 à 0,60 cm s~

2 au-dessus d’un
champ de carottes, et généralement de moins de 0,5 cm s~2 au-dessus de la neige.


